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CHRONIQUE
DÉCEMBRE 2018

Le mois de Monsieur Météo
par Philippe Jeanneret, météorologue

Au Moyen Age, on pouvait crier « Noël » toute l'année

Noël
est considéré avant tout comme une fête

d'origine romaine, célébrée, chaque année,
dans la nuit du 24 au 25 décembre. En tant que

fête chrétienne, elle commémore la naissance de Jésus

de Nazareth.
A l'instar de l'italien, de l'occitan, du catalan ou

du portugais, le mot «Noël», en français, puise son
origine dans l'adjectif latin «natalis», qui signifie
«de naissance» ou «relatif à la naissance», d'où
l'association avec la naissance de Jésus. Il viendrait
plus précisément de la locution «natalis dies», qui
se traduit par «jour de la naissance» et dont la
prononciation aurait évolué au cours des siècles. Mais
ce n'est pas la seule explication.

Au Moyen Age, le mot «Noël» était utilisé en
chaque circonstance heureuse : lorsque Charles VII
reçoit, par exemple, la couronne de France, la foule
hurle «Noël» devant la cathédrale de Reims — sous
le regard ému de Jeanne d'Arc. Et pourtant, nous
sommes le 17 juillet 142g L'expression pouvait éga¬

lement être employée lors d'un tournoi, à l'ouverture

d'un marché ou d'une foire, assez loin parfois
de toute préoccupation religieuse.

Cet usage s'explique, semble-t-il, par l'autre
origine du mot Noël, qui vient du gaulois «noio»
signifiant «nouveau» et de «hel», pour «soleil».
Cette origine fait référence au caractère profane de

la fête, à savoir au solstice d'hiver, synonyme de

renouveau et d'espoir que les Caulois ne manquaient
jamais de célébrer. La tradition se serait perpétrée
au Moyen Age pour exprimer le sentiment de
bonheur et d'espoir lors d'événements particuliers.

De nos jours, l'expression «c'est Noël» est
essentiellement utilisée pour faire allusion aux Fêtes
de fin d'année ou à une abondance de cadeaux : la
connotation religieuse a manifestement pris le
dessus au fil des siècles. Cette pensée de Benjamin
Franklin l'illustre d'ailleurs de manière assez
amusante: «Quand on a bonne conscience, c'est Noël
en permanence. »
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